
Programmation en CExamen du 10/01/2008 - 3hBien qu'inutiles, les notes de 
ours sont autorisées, pas les livres. Dans une
ertaine mesure, la 
orre
tion tiendra 
ompte de la lisibilité du 
ode produitet de son e�
a
ité en termes de temps d'exé
ution et de quantité de mémoireutilisée.Chaque question peut être traitée indépendamment. Ne perdez pas de tempsà é
rire des main pour les fon
tions demandées, ils ne seront pas pris en 
ompte.Partie I - Matri
esEtant donnée une suite �nie d'entiers, sa rotation droite est obtenue en plaçanten tête son dernier élément : par exemple, la rotation droite de (0, 1, 2, 3) est
(3, 0, 1, 2).Question 1Une matri
e 
arrée est un enroulement droit si 
haque ligne après la premièreest la rotation droite de la ligne pré
édente. Par exemple, la matri
e suivanteest un enroulement droit :

1 3 0 5

1 3 0

1 30 5

3 0

5

5 1E
rire une fon
tion int enroulement(int m[TAILLE℄[TAILLE℄) renvoyant 1 sim est un enroulement droit, 0 sinon. On supposera que TAILLE est une 
onstanteentière quel
onque, dé�nie en début de programme par un #define.Question 2E
rire void enrouler(int t[TAILLE℄, int m[TAILLE℄[TAILLE℄). En suppo-sant que t 
ontient TAILLE éléments, 
ette fon
tion doit remplir la matri
e m demanière à 
e qu'après exé
ution, m soit un enroulement droit dont la premièreligne 
ontient la suite des éléments de t. Elle ne doit é
rire que dans m.Partie II - ChaînesDans 
ha
une des fon
tions demandées 
i-dessous, on supposera que 
haqueligne des textes 
onsidérés y 
ompris la dernière se termine par un retour à laligne, i.e. par un \n.Question 1Un texte est dit pyramidal si 
haque ligne autre que la première est au moinsaussi longue que la ligne pré
édente. Par exemple,"a\nb\n
def\nghijkl\n"est un texte pyramidal : 1



ab
defghijklE
rire int pyramidal(
har *s) renvoyant 1 si s 
ontient un texte pyramidal,et 0 sinon. Cette fon
tion ne peut en utiliser au
une autre, et ne devra lire le
ontenu de s qu'une seule fois.Question 2Un texte est dit in
rémental si 
haque ligne autre que la dernière est pré�xe dela ligne suivante. Par exemple, "a\nab
\nab
def\nab
defghi\n" est un textein
rémental :aab
ab
defab
defghiE
rire int in
remental(
har *s) renvoyant 1 si s 
ontient un texte in
ré-mental, et 0 sinon. Cette fon
tion ne peut en utiliser au
une autre, et ne devrarelire qu'au plus une fois 
haque ligne de s.Question 3Appelons tableau des longueurs d'un texte le tableau 
ontenant une 
ase de plusque le nombre de lignes du texte, 
ontenant dans sa 
ase no i la longueur de laligne du texte n0 i, et 
ontenant -1 dans sa toute dernière 
ase. La numérationdes lignes 
ommen
e à 0, et on ne tient pas 
ompte dans la longueur d'une lignedu 
ara
tère \n. Par exemple, le tableau des longueurs de "a\naa\n\naa\n"est {1,2,0,2,-1}.E
rire int *tableau_longueurs(
har *s). Cette fon
tion devra allouerpuis remplir le tableau des longueurs de s, et renvoyer un pointeur vers sonpremier élément. La 
haîne s ne pourra être lue que deux fois en tout.Question 4Appelons tableau des positions d'un texte le tableau 
ontenant une 
ase de plusque le nombre de lignes du texte, 
ontenant dans sa 
ase no i l'indi
e dans letexte du début de la ligne n0 i, et 
ontenant -1 dans sa toute dernière 
ase.E
rire int *tableau_positions(int *tl). A partir de la seule donnée dutableau des longueurs tl d'un texte, 
ette fon
tion devra allouer puis remplirle tableau des positions du même texte, et renvoyer un pointeur vers son 1erélément.Question 5Un peu plus d�
ile... appelons symétrique d'un texte le texte obtenu en inver-sant lignes et 
olonnes, et 
omplétant par des espa
es de manière à donner autexte résultant une forme re
tangulaire :2



’a’ ’b’ ’c’ ’\n’

’\n’’d’

’e’ ’f’ ’g’ ’h’ ’\n’

’\n’’j’’i’

’a’ ’d’ ’e’ ’i’ ’\n’

’b’

’c’

’f’

’g’

’h’

’j’ ’\n’

’\n’

’\n’

’  ’

’  ’ ’  ’

’  ’’  ’’  ’Noter que le texte obtenu a un nombre de lignes égal au nombre de 
ara
tères dela plus grande ligne du texte initial, et que 
haque ligne est, sans tenir 
omptedu \n, de longeur égale au nombre de lignes du texte initial. E
rire une fon
tion
har *symetrique(
har *s) allouant et 
onstruisant le symétrique de s, etrenvoyant un pointeur vers son 1er élément. Vous pouvez pour 
ette questionvous servir des deux fon
tions pré
édentes, et éventuellement é
rire des fon
tionsauxiliaires.Partie III - ListesOn 
onsidère le type usuel permettant de représenter en C des listes 
haînéesd'entiers, ave
 les 
onventions habituelles :stru
t 
ell {int 
lef;stru
t 
ell *suiv;};Le rang d'une 
lef dans une liste est le nombre d'élements qui la pré
èdent : lapremière 
lef d'une liste est de rang 0, la suivante de rang 1, et
.Toutes les fon
tions qui suivent doivent obligatoirement être é
rites par ré
ur-ren
e pure : elles ne peuvent 
ontenir ni for, ni while, ni variables statiques.Question 1Une liste est dite dupli
ante si elle est de longueur paire, et si 
haque 
lef de rangpair est égale à la 
lef qui la suit. Par exemple, la liste 
ontenant su

essivementles 
lefs 1, 1, 3, 3, 0, 0 est dupli
ante.E
rire int dupli
ante(stru
t 
ell *p
) renvoyant 1 si la liste p
 estdupli
ante, 0 sinon.Question 2E
rire stru
t 
ell *suite(int i, stru
t 
ell *p
). Cette fon
tion sup-pose que p
 
ontient au moins i + 1 
ellules. Elle doit renvoyer un pointeurvers la 
ellule de rang i de p
.Question 3E
rire int 
lef_prefixe(int k, stru
t 
ell *p
). Cette fon
tion doit ren-voyer 1 si et seulement si p
 
ommen
e par k 
lefs toutes égales entre elles, et0 dans tous les autres 
as (en parti
ulier si la liste 
ontient moins de k 
lefs).
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Question 4Une liste est dite répli
ante d'ordre n si la suite de ses 
lefs est de la forme :n fois
︷ ︸︸ ︷
0, . . . , 
0, . . . ,

n fois
︷ ︸︸ ︷
p, . . . , 
p,Autrement dit, elle 
ontient n fois une 
ertaine 
lef, suivi de n fois une 
er-taine 
lef, suivi de n fois une 
ertaine 
lef, et
. Par 
onvention, la liste videest répli
ante d'ordre n. A partir des fon
tions suite et 
lef_prefixe desquestions pré
édentes, é
rire par ré
urren
e int repli
ante(int n, stru
t
ell *p
) renvoyant 1 si p
 est répli
ante d'ordre n, et 0 sinon.Casse-tête �nalCe 
asse-tête est en bonus, et ne doit être abordé que si vous avez traité tout 
equi pré
ède. Un explorateur dispose de la 
arte d'un labyrinthe dont les piè
essont numérotées de 0 à N. La piè
e no0 est l'entrée du labyrinthe. La 
arte seprésente 
omme une matri
e m de taille N×N 
ontenant des 0 et des 1 : la 
asem[i℄[j℄ est à 1 s'il existe un passage allant de la piè
e no i à la piè
e no j - laforme des passages fait que l'inverse n'est pas garanti, à moins que que la 
asem[j℄[i℄ ne soit elle aussi à 1. Sa
hant qu'il dispose d'un ordinateur portableet d'un 
ompilateur C, 
omment doit-il programmer - quitte à sur
harger lareprésentation de sa 
arte - le 
al
ul de l'ensemble des numéros de piè
es qu'ilpeut atteindre à partir de l'entrée, en étant sûr de pouvoir revenir à son pointde départ ?
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